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Une Jardiniere de Theodore Deck: «Les premices de l'art nouveau»

Par Suzanne Dell'Ava

Le musee Ariana possede dans ses collections une
jardiniere 1 (fig i) realisee en 1873 par Theodore Deck
(1823-1891), ceramiste frangais, sur un modele d'Emile
Reiber (1826-1893), dessinateur et architecte ne en Alsace-
Lorraine

Cette piece monumentale, en faience, est composee de
deux socles, quatre pieds, la jardiniere proprement dite
divisee en quatre bacs, formee de trois parties accolees,
et cent cinquante sept carreaux

L'ensemble doit etre dispose de la fagon suivante: deux

rangees de carreaux (chacune en comporte neuf) sont
posees sur le sol, les socles s'y appuient, supportant les

pieds groupes par deux sur lesquels repose ä son tour la
jardiniere Le tout est adosse contre un mur: la decoration
murale se developpe sur quatre rangees de carreaux ä

partir du sol jusqu'aux bacs, et sur douze rangees au-dessus
d'eux, ceux-ci etant seulement encadres de deux carreaux
de chaque cote

Cet objet offre une double fonction, utilitaire et
decorative, le theme de la jardiniere servant ici de pretexte au
deploiement d'un grand panneau decoratif.

La trace la plus ancienne que cette piece ait laissee dans
les inventaires existe dans le «Guide sommaire du musee
de 1'Ana na» ecnt par Godefroy Sidler % Intendant de
Gustave Revilliod, en 1901 Elle y est decnte comme «Une
jardiniere Tres belle decoration de guirlandes de fleurs
et de motifs varies sur fond creme Au centre Ceres et
deux amours. Fait pour l'exposition de Vienne de 1873
par MM. E Reiber et H. Deck, a Paris H 3 m 35.
L. 1 m 80» Elle etait placee dans la «salle des etrusques
grecques et romaines», au rez-de-chaussee du bätiment,
cote Lausanne

Des photographies prises avant 1935, date a laquelle les

pieces etrusques furent transferees au Musee d'art et
d'histoire, permettent de la voir installee, dans la salle
telle qu'elle etait congue a l'epoque (fig 2)

Le «Catalogue du Musee Ariana», ecrit en 1938 par
Waldemar Deonna, Directeur du Musee d'art et d'histoire
et du Musee Ariana 3, ne fait aucune mention de cet objet,
qui devait se trouver dans la salle de «ceramique suisse
alemanique» de ce moment-lä II semble cependant que la
jardiniere n'ait pas ete deplacee depuis la date 011 Godefroy

1 La jardiniere de Theodore Deck et Emile Reiber.
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2 Ancienne Salle des etrusques grecques et romaines du musee Anana,
la jardiniere en place

Sidler a realise son guide jusqu'en 1957, annee ou Pierre
Bouffard, le directeur d'alors l'a fit demonter pour ame-
nager une salle de ceramique moderne, qui est l'actuelle
salle contemporaine du musee Anana Cette lacune est
peut-etre due au fait que l'objet etait considere comme
faisant partie de la decoration architecturale du bätiment,
et non comme une piece des collections de ceramique

La correspondance de Gustave Revilliod, partiellement
depouillee, contient un document precieux: une lettre de
Th Deck au collectionneur genevois: «Paris, le 16 Janvier
1882.. pour vous accuser reception de 10000 francs,
montant de la grande Jardiniere que vous avez achetee
a ma pauvre sceur. Je suis heureux, Monsieur, de savoir
que vous etes satisfait et surtout de la savoir si bien placee
et que vous l'ayez jugee digne de votre Musee» 4. Cette

acquisition prouve l'interet de Gustave Revilliod pour les

creations de son temps.
Les signatures de la jardiniere sont visibles en trois

endroits:
Au bas du panneau, integree dans le decor, figure en

lettres capitales brunes cerclees de noir l'inscription:
«E. REIBER. INVt TH. DECK. I 873. .PARIS.»

Dans la partie droite de la jardiniere, pris dans le decor,
on peut lire en capitales noires: «th. deck. 1873.»

Enfin sous les bacs centraux, la signature en capitales
noires au trace irregulier: «th. deck 1873 »(fig 3).

Cet objet est done le fruit d'une collaboration entre les
deux hommes

3 Signature de Theodore Deck
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4. Une jardiniere du meme type dessinee par Emile Reiber pour
Theodore Deck.

Emile Auguste Reiber 5 est dessinateur et architecte.
Ne en 1826 a Schlettstadt, en France, c'est a 47 ans qu'il
participe ä la creation de la jardiniere. Son atelier se situe
ä Paris, peut-etre au 24 rue Vavin, ä cette epoque.

II acquiert sa formation de dessinateur a Paris, chez

Blouet, graveur au burin, chez qui il entre en 1847, et en
1850 il obtient le Prix de Rome; puis en 1859 il commence
ä participer aux Salons, avec cette annee-lä divers
cartouches. En 1861 il fonde «L'Art pour tous», revue
paraissant trois fois par mois, sorte de panorama assez

eclectique de l'histoire de Part, donnant des apergus sur
les productions de diverses epoques, y compris dans le
domaine des arts appliques. II la dirige pendant quatre ans,
durant lesquels il cree assez regulierement pour eile des

frontispices, dans le style des objets presentes dans le
numero. Le dictionnaire des artistes de Beliier de la

Chavignerie mentionne d'ailleurs que sa production pour
le Salon de 1865 consiste en ces divers frontispices, mais
le catalogue du Salon n'en porte aucune trace. II poursuit
ses expositions aux Salons, avec en 1880 une bordure
architecturale dans le style de l'epoque, avec portrait de
Monsieur Musculus, reformateur, en 1881, des etudes de

compartiments pour la decoration des Ecoles primaires et
six fragments de frises et en 1882 il expose divers
cartons. II fonde aussi le «Journal pour tous», pour lequel nous
n'avons aucun renseignement. II meurt ä Paris en 1893.

Reiber, exclusivement dessinateur, n'a du fournir que le
carton de cette jardiniere. La mention «Invt.» a la suite de
sa signature marque bien qu'il n'a probablement pas participe

a la realisation ceramique; la pose des emaux, d'ailleurs,
necessite une connaissance technologique et pratique que
seul un ceramiste ou un peintre connaissant tres bien le
decor ceramique peut maitriser. Pourtant, ä ce propos, le

panneau mural ä fond paillonne d'or representant le mede-
cin de Moliere 6, que possede la musee Ariana, resultat
aussi d'une collaboration entre le ceramiste Deck et le
peintre Anker, semble etre en cela different: il est decrit
dans l'inventaire comme ayant ete non seulement con^u
mais egalement realise par Anker, que ses qualites de
peintre ont peut-etre mis ä meme d'executer. Le fait, en
outre, que Reiber soit dessinateur et non peintre, pourrait
confirmer l'argument qu'il ait seulement fourni le dessin.

C'est probablement aussi autour des annees 1870 que
Reiber dessinaune autre jardiniere, offrant denombreuses
analogies avec celle dont il est question ici, et que Deck a
utilisee comme document dans les planches photographi-
ques de son livre «La faience» 7 (fig. 4).

Theodore Deck 8, a 5 3 ans lorsqu'il realise cette piece,
dans son atelier de Vaugirard, a Paris, (20 passage des
Favorites). C'est un moment ou il a deja experiments et
assimile differentes techniques anciennes, mais sans avoir
encore fait toutes ses decouvertes, un moment oil il s'est
dejä enrichi a differentes sources, ou il a voyage, et 011
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